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Résumé

En Allemagne, l’enthousiasme initial qui a suivi l’annexion de l’Alsace-Lorraine en 1871
a progressivement fait place à l’incompréhension devant la francophilie persistante d’une
partie de ses habitants. Le Reichsland était souvent traité par les élites comme un corps
étranger à la périphérie du Reich. Toutefois, le football associatif, qui s’est installé autour du
Rhin supérieur à partir de 1893, offrait des conditions propices à l’intégration des Alsaciens
d’origine (les ” vieux-Alsaciens ”). Beaucoup de ses premiers acteurs allemands apparte-
naient à une jeunesse bourgeoise anglophile et cosmopolite, et leurs initiatives à l’ouest du
Rhin n’avaient aucun lien avec la politique volontariste de germanisation de la population
que les tenants du pouvoir appliquaient dans les domaines de la randonnée et de la gym-
nastique. La grande majorité des clubs alsaciens ont rejoint de plein gré la Fédération des
clubs de football sud-allemands fondée en 1897. Celle-ci, tout comme l’union nationale, a fait
preuve d’une grande tolérance vis-à-vis du particularisme alsacien et a pleinement accepté
l’identification de dirigeants et de joueurs avec la nation française. Malgré ces tendances
intégratrices, le mélange entre ” vieux-Alsaciens ” et ” vieux-Allemands ” au sein des asso-
ciations était l’exception plutôt que la règle, le besoin de ” l’entre-soi ” se répercutant sur la
pratique sportive. Nous présenterons les principales conclusions de notre étude sur la période
allemande, sur le point d’être finalisée, et qui repose sur l’analyse de la presse spécialisée et
de documents conservés aux Archives départementales. Actuellement, nous analysons les
mesures prises après la Première Guerre mondiale par les autorités françaises pour bannir
toute influence allemande du football alsacien, tout comme les réactions du milieu associatif
et ses tentatives de réintroduire un échange transnational. L’hypothèse à vérifier porte sur un
certain degré de résistance du sport associatif alsacien contre des discriminations orchestrées
par des institutions politiques.
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